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Les Pyramides d’Euseigne sont également appelées «cheminées des fées» ou «de-
moiselles coiffées». Elles sont classées à l’inventaire des objets naturels d’importance 
nationale, ceci depuis 1983. 

Sur le plan de la mobilité, elles sont traversées par la route principale de la région. 
Elles font en pratique office de porte d’entrée du Val d’Hérens. Depuis 1947, un tunnel 
passe en dessous de ces formations rocheuses.

Cette route ne répondant plus aux normes en vigueur et la cohabitation entre la 
circulation et les visiteurs qui la longent pour venir admirer cette curiosité́ naturelle 
étant dangereuse, un projet de contournement des pyramides via un nouveau tunnel 
a été adopté par le Grand Conseil valaisan en 2016. 

En 2021 a débuté le percement de cette voie destinée à dévier le trafic à l’écart des 
pyramides. Celles-ci pourront de la sorte jouir d’un environnement entièrement na-
turel et paisible. Conjointement, la Commune d’Hérémence a souhaité développer 
un concept de mise en valeur du site dans son ensemble. 

Un mandat d’études parallèles (MEP) portant sur des propositions de modèles de 
valorisation a pour ce faire été lancé courant 2018. Sa finalité consistait à implanter 
un espace de détente et d’information entre les aires d’entrée et de sortie du tunnel 
existant.

En plus d’être une zone d’intérêt public pour les habitantes et les habitants d’Eu-
seigne (la localité est à ce jour dépourvue de parc naturel régional), ce futur espace 
constituera le point de départ (ou une étape) pour les randonnées vers le Pigne 
d’Arolla, le barrage de la Grande Dixence (distant d’un peu moins de 20 kilomètres), 
les Aiguilles Rouges, la Dent Blanche ou plus simplement le village d’Hérémence.

Introduction
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Bordant la route d’Évolène, les Pyramides d’Euseigne 
sont en sursis. Les intempéries et le trafic automobile qui 
les traversent par l’ancien petit tunnel mettent en effet 
à mal leur existence même. En réaction, des travaux de 
contournement et de revitalisation de ce site géologique 
d’exception ont débuté en avril 2021.

Localisation

Le village d'Euseigne fait partie de la Commune d'Hé-
rémence qui appartient elle-même au District d'Hérens, 
dans le val du même nom. Ce dernier est perpendiculaire 
au Rhône, en plein cœur du Valais.

Témoins de dépôts de l’époque glaciaire et de l’érosion 
postglaciaire, les pyramides représentent l'un des mar-
queurs paysagers majeurs de la région. 

Elles sont entourées d’une mosaïque de milieux naturels, 
dont des pelouses steppiques, des dailles siliceuses de 
basse altitude, des aulnaies riveraines et divers feuillus. 
L'ensemble offre un habitat favorable à la faune caracté-
ristique de la région. 

Ce périmètre est inscrit à l’Inventaire fédéral des paysages, 
sites et monuments naturels (IFP). Cette inscription englobe 
non seulement la forme géomorphologique des pyramides, 
mais également les divers milieux naturels précités. 

La région des pyramides est de plus inscrite au Réseau 
Écologique National (REN). Depuis 1984, elle est en outre 
protégée au niveau cantonal par la décision concernant 
la protection de la Vallée de la Borgne du 25 avril 1984. 

Contexte global

Commune
Hérémence

District 
Hérens

Point le plus bas
690 m

Point le plus haut
3’870 m

Euseigne

© openstreetmap.org
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Origine et spécificités

Les pyramides sont formées d’une quinzaine de cheminées 
pouvant atteindre 10 à 15 mètres de hauteur et surmon-
tées, pour certaines, de blocs rocheux dont le plus lourd 
pèse 20 tonnes. Les pyramides sont apparues il y a environ 
80’000 ans. Quand les glaciers d’Hérens et des Dix se sont 
retirés, ils ont laissé des amas de roche compacte que l’on 
appelle «moraines». 

Avec le temps, celles-ci se sont érodées à cause des 
intempéries, du vent, du gel et du soleil. Certains rochers, 
plus résistants, ont subi moins de dégâts. Ces derniers ont 
fini par être isolés: ce sont ces «chapeaux» qui ont protégé 
de l’érosion les moraines situées sous eux. Ce processus 
géologique est toujours actif. 

Importance socioéconomique

Jusque dans les années 1960, le versant occupé par les 
pyramides était exploité par l’agriculture. Par la suite, ces 
zones ont été particulièrement impactées par la déprise 
agricole. Elles ont de surcroît été soumises à un phénomène 
important d’enforestement. 

Sur le plan de l’économie locale, dès la fin du XIXe siècle, les 
«cheminées de fées» sont devenues l’une des attractions 
touristiques phares du Val d’Hérens. 

À l’heure actuelle, la conjugaison de sa visibilité, de sa 
notoriété, de même que ses aspects scientifiques et pa-
trimoniaux confèrent à ce géosite un potentiel touristique 
qui a été confirmé notamment par:

 	 les études menées par le Professeur Emmanuel Reynard 
(Évaluation et inventaires de géomorphosites, Université 
de Lausanne, UNIL, 2007);

 	 le rapport des Professeurs Rolf Wilk, Manu Broccard et 
Rafael Matos-Wasem (Mise en valeur touristique des Pyr-
amides d’Euseigne, Haute École de Gestion & Tourisme, 
HES-SO, 2013);

 	 le Docteur Fabien Hobléa (Géoparcs et géotourisme: 
une opportunité pour le tourisme alpin, Université Savoie 
Mont-Blanc, USMB, 2016).

En termes d'exploitation, il est facile de les repérer et 
d'accéder à ces formations rocheuses. En remontant le 
Val d'Hérens, la route les traverse grâce à l'ancien tunnel. 
De plus, un parcours baptisé «Le Sentier des Pyramides» 
part d'un parking situé à proximité immédiate. Cette aire 
dispose d'une buvette. L'itinéraire requiert environ 20 mi-
nutes d'une marche agréable.

Non loin de là se dresse le village d’Euseigne. Celui-ci a 
été ravagé par un incendie en 1917. Il a de ce fait bénéficié 
d’une urbanisation différente de celle des localités valai-
sannes comparables. En allant jusqu’au lieu dit «Plan de 
la Croix», une magnifique vue panoramique sur la vallée 
s’offre aux visiteuses et visiteurs. 

Au niveau de la descente cette fois, les randonneurs 
peuvent apercevoir un splendide raccard typique du Val 
d’Hérens. Cette balade se termine en proposant une autre 
vue plongeante sur les pyramides avant de rejoindre le 
point de départ.

10 à 15
mètres

Jusqu'à
20 tonnes

Il y a
80’000 ans
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Le nouveau tunnel, situé à environ 40 mètres au sud de 
l'ancienne route, entrera en service à l'automne 2023. Tout 
en préservant les pyramides, il améliorera la sécurité, 
puisque l'ancien tunnel était trop étroit pour permettre aux 
poids lourds et aux cars postaux de croiser.

Jusque-là, les visiteurs se déplaçaient en bordure de la 
route cantonale. L'ancien tracé de celle-ci sera transfor-
mé en espace piétonnier afin que les touristes puissent 
observer les formations géologiques en toute sécurité. 

Les attentes initiales

La déviation du trafic réduira les vibrations continuelles 
engendrées par les milliers de véhicules qui empruntent 
quotidiennement le tunnel situé en plein cœur des pyra-
mides. Avec le tube de contournement, les contraintes 
seront moindres, ce qui leur sera bénéfique.

Le MEP pour le site

a)	Motivation

Le tunnel fait partie d'un géosite. Dans l'optique de son 
percement, un MEP a été commandité en vue à la fois de 
son réaménagement intégral et de la construction d'un 
édifice multifonctions. 

b)	Attentes

 	 Espaces intérieurs du bâtiment:
Initialement, les dimensions des locaux n'avaient pas été 
précisées. Elles devaient être déterminées par les candi-
dats en adéquation avec la somme de leurs réflexions et 
des potentialités de l'édifice. Avec quatre postes dédiés, 
celui-ci devra en effet remplir plusieurs usages: restaurant, 
musée, salle de projection, kiosque, espace de vente de 
produits du terroir, de boissons et de souvenirs, bureau d'in-
formation touristique tout comme d'autres fonctionnalités, 
dont certaines pouvaient être proposées par les candidats.

 	 Exploitation:
Une réflexion devait être présentée quant à la viabilité du 
projet en rapport avec son exploitation, de même que sur 
ses retombées économiques, que ce soit pour le site ou 
au niveau de la vallée.

 	 Efficacité énergétique et développement durable:
Une analyse poussée devait être entreprise dans ce registre. 
Le but était de concevoir un projet écologique et tendant 

à une consommation énergétique minimale, conformé-
ment à la démarche «Cité de l'Énergie» engagée par la 
Commune d'Hérémence.

 	 Accessibilité:
Plusieurs critères devaient être intégrés en la matière, 
comme l'accessibilité pour les personnes à mobilité réduite, 
les projets de biodiversité, les arrêts de bus sur le site (à la 
fois pour la ligne postale et pour les autocars touristiques), 
le point de départ d'excursions, les aspects sécuritaires 
(circulation, chutes de pierres), la possibilité d'extension, 
ainsi que la pérennité de l'ensemble.

 	 Contraintes routières:
Le nouveau tunnel fait partie intégrante du concept global 
du MEP. Le projet lauréat de ce MEP sera réalisé après le 
percement du tunnel en coordination avec celui-ci. 

Le tracé de ce tunnel est intangible. Par contre, une réflexion 
pouvait être proposée au sujet des portails. L’accès au site 
des pyramides devait faire l'objet d'un traitement différencié.

c)	Participants

Les six bureaux ci-dessous ont été invités à participer au 
MEP:
 	 Berclaz-Torrent, Sion;
 	 BFN architectes, Martigny;
 	 Deschenaux & Follonier, Les Haudères;
 	 Fournier-Maccagnan, Bex;
 	 GayMenzel, Monthey;
 	 Savioz Fabrizzi Architectes, Sion.

Chaque participant a eu l’obligation de former une équipe 
pluridisciplinaire composée au moins d’un architecte, d’un 
architecte paysagiste et d’un ingénieur civil.

d)	Collège d'experts

Président:
 	 M. Philippe Venetz, Architecte cantonal SBMA, État du 

Valais

Membres:
 	 M. Pierre Cagna, architecte EPFL, SIA
 	 M. Georges Descombes, architecte paysagiste
 	 M. Marc Fauchère, architecte HES, FAS
 	 M. Renato Salvi, architecte EPFZ, FAS, SIA
 	 M. Benoît Sierro, Vice-président de la Commune d’Hé-

rémence
 	 M. Jean-Daniel Dayer, Conseiller communal de la Com-

mune d’Hérémence

Enjeux
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 	 M. Jean-Pierre Pralong, Conseiller communal de la Com-
mune d’Hérémence

 	 M. Patrick Dayer, ingénieur, Chef du Service technique 
de la Commune d’Hérémence

 	 M. Vincent Pellissier, Chef du Service de la mobilité, 
DMTE, État du Valais

 	 M. Olivier Guex, Chef de Service SFCEP, État du Valais
 	 M. Damian Jerjen, Chef de Service SDT, État du Valais

Suppléant(e)s:
 	 Mme Sandra Priod Dayer, architecte urbaniste
 	 M. Marc-Antoine Genolet, Conseiller communal de la 

Commune d’Hérémence

Consultants - experts:
 	 M. Raphaël Mayoraz, Géologue cantonal, État du Valais
 	 M. Yann Clavien, Chef de section SFCEP, Nature et pay-

sage
 	 M. Manu Broccard, MBA Tourism Management Sierre, 

HES-SO

Secrétariat:
 	 Commune d’Hérémence.

Les réponses aux cinq questions qui avaient été initiale-
ment posées ont été renvoyées à tous les concurrents et 
membres du collège d’experts le 7 mai 2018.

e)	Déroulement

Du fait du règlement SIA 142, tous les projets ont fait l’ob-
jet d’un examen de leur conformité avec le règlement du 
concours. Ce processus a été conduit le 25 septembre 
2018 par le bureau Cagna + Wenger architectes SA, par M. 
Benoît Sierro, Vice-président de la Commune d’Hérémence 
et par M. Patrick Dayer, Chef du Service technique de la 
Commune d’Hérémence. Il a porté sur les points usuels 
(concept général, fonctionnalité, qualités architecturales 
et paysagères tout comme sur l'aspect économique).

Le 25 septembre 2018, MM. Raphaël Mayoraz, Yann Cla-
vien et Manu Broccard ont pris connaissance des projets, 
après quoi ils ont établi un rapport pour chacun d’eux. Ces 
rapports ont servi de base au collège d’experts lors des 
délibérations.

Ledit collège s’est réuni les 4 et 5 octobre 2018 à la salle 
polyvalente de la Commune d’Hérémence. Après avoir 
pris connaissance de l’examen préalable et des rapports, 
les experts ont décidé de retenir l'ensemble des projets 
pour les délibérations. Une visite du site a eu lieu le 4 
octobre 2018.

f)	 Premier tour

Le groupe d’experts avait tout d'abord reconnu la qualité 
de l’ensemble des propositions. Selon eux, celles-ci avaient 
ouvert le champ d’exploration sur des pistes variées qui 
avaient découlé notamment de la volonté de ne pas im-
poser aux concurrents un programme prédéterminé. Suite 
aux auditions des candidats et au terme des délibérations, 
il n’avait cependant pas été possible de désigner un lauréat. 
Selon les experts, la qualité et la diversité des concepts 
présentés avaient mis en évidence les difficultés d’une 
mise en forme cohérente et harmonieuse du programme 
en relation avec les pyramides. Pour entrer dans le détail, 
ce MEP avait, du point de vue des experts, permis de tirer 
quelques précieux enseignements:

 	 le site des pyramides, de par son classement à l'Inven-
taire Fédéral du Patrimoine (IFP), rendait complexe une 
intervention construite à l’intérieur dudit périmètre;

 	 la localisation d’un parking en aval des pyramides ne 
semblait pas optimale au regard de la possibilité de 
l'implanter à proximité du village d’Euseigne;

 	 l’accueil sur le site devrait fonctionner comme une char-
nière entre les pyramides et le village, en bordure du 
périmètre de l’IFP;

 	 le village d’Euseigne aurait dû bénéficier potentielle-
ment d’équipements complémentaires amenés par la 
valorisation de l’ensemble du site des pyramides;

 	 l’impact du nouveau tunnel sur l’environnement immé-
diat (avec, entre autres, la gestion des déchets et les 
conséquences liées à l’installation du chantier) devait 
de ce fait être soigneusement étudié.

Au vu de ces observations, le collège d’experts avait décidé 
de retenir pour un second tour les projets qui répondaient 
au mieux aux attentes et au potentiel de développement 
escompté.

Ces projets ouvraient des champs qui s’approchaient le 
plus des exigences fixées. Toutefois, leur forme initiale 
devait être retravaillée afin qu'ils correspondent plus pré-
cisément aux souhaits évoqués dans le règlement et dans 
le programme par le MO.

Le détail de la suite de la procédure avait été communiqué 
aux groupes à la tête des projets concernés après avoir 
été entériné par le Conseil communal de la Commune 
d’Hérémence.
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g)	Deuxième tour

Les projets retenus pour le deuxième tour ont été:

 	 N° 1 - BOW DOWN

 	 N° 5 - LOÚYE

 	 N° 6 - METTRE LES PYRAMIDES AU MILIEU DU VILLAGE

Les réponses aux quatre questions complémentaires qui 
leur avaient été communiquées leur ont été envoyées en 
retour, à eux et aux experts, le 22 mars 2019. 

Les trois candidats ont rendu leurs projets le 24 juin 2019. 
Tous ont fait l’objet d’un examen préalable portant sur leur 
conformité avec le règlement du concours.

Cet examen a été réalisé le 28 juin 2019 par le bureau Cagna 
+ Wenger Architectes SA et par M. Patrick Dayer, Chef du 
Service technique de la Commune d’Hérémence. Il s'est 
avéré que les trois projets répondaient au règlement et 
au programme.

Le collège d’experts s’est ensuite réuni les 4 et 5 juillet 
2019 à la salle polyvalente de la Commune d’Hérémence. 
L’audition des candidats a eu lieu le jeudi 4 juillet 2019 et la 
délibération du collège d’experts le vendredi 5 juillet 2019.

h)	Lauréat

Après un examen approfondi et une discussion générale 
au sujet des propositions transmises, les experts ont dé-
cidé, à une grande majorité, d’attribuer le prix du lauréat 
au projet N° 5 - LOÚYE.

Le vernissage de l’exposition a eu lieu en présence des 
autorités communales et d’une délégation du collège 
d’experts le mercredi 24 juillet 2019 à la salle polyvalente 
de la Commune d’Hérémence. Les projets ont ensuite été 
exposés à la salle bourgeoisiale d’Hérémence. Les visites 
étaient libres.

i)	 Caractéristiques du projet gagnant 

PROJET N° 5 - LOÚYE

FOURNIER-MACCAGNAN ARCHITECTES FAS SIA
PRA INGÉNIEURS-CONSEILS SA
BONNEMAISON-PAYSAGE SÀRL

Les auteurs, fidèles aux principes définis au stade du pre-
mier tour du MEP, ont proposé de déplacer l'ensemble 
du centre d'accueil à l'entrée ouest du village sur la ligne 
de crête, en lien direct avec le parking pressenti par la 
Commune. 

Les gloriettes qu'ils ont envisagé d'intégrer comme autant 
de stations offriront l’expérience du paysage lointain, ainsi 
qu'un ressenti étroit des pyramides, en particulier lors du 
parcours ayant lieu en parallèle à celles-ci. 

Cette option permettra de les contempler sous un angle 
inattendu et de s’imprégner de la morphologie du site. 
Dans ce projet, le belvédère, faisant partie d'un tout, a été 
considéré comme une gloriette spécifique, principale, d'où 
partira un chemin en passerelle qui traversera le tunnel et 
se connectera à la première d'entre elles.

Les concepteurs ont aussi retravaillé le carrefour existant 
qui avait été pensé et réalisé jusque-là uniquement du 
point de vue technique de la circulation. Sa mise à niveau 
permettra de créer un replat qui donnera accès d'une 
part au belvédère et, d'autre part, au parking de desserte 
rattaché à la route cantonale. 

Dans un jeu d'équilibre, ce dispositif a accentué la verti-
calité du belvédère, renforçant sa position géopolitique et 
géoéconomique en subdivisant les activités villageoises 
des pyramides dans leur écrin de verdure.

Cette intervention devenant une prestation paysagère 
supplémentaire pourra être considérée comme un moyen 
de compensation dans le cadre de possibles négociations 
en sus d'une réelle plus-value de renaturation. 

Tout en privilégiant la vue sur les pyramides, le belvédère 
offrira, en résumé, au fil de son tracé des vues diverses et 
multiples sur le paysage proche et lointain, de même que 
sur le massif de la Dent Blanche à son arrière. 
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Le budget du tunnel

Du point de vue de la construction du nouveau tunnel, il a 
été décidé que l’offre de l’entreprise Dénériaz Bâtiment et 
Infrastructures SA, devisée à 9,15 millions, serait réalisée. 

Soutenu à hauteur de 10,5 millions de francs par le Grand 
Conseil en décembre 2016, ce projet a été mis à l’enquête 
en février 2018. 

«Nous nous réjouissons de pouvoir commencer ce projet 
important en termes de sécurité», avait alors souligné 
Vincent Pellissier, Chef du Service de la mobilité.

L’ancrage local

La durabilité a constitué l’une des préoccupations fortes lors 
de l’élaboration du concept global de ce site. Les circuits 
courts ont été systématiquement privilégiés. Les entre-
prises régionales ont de ce fait été sollicitées en priorité. 

Le bois qui sera utilisé pour ces divers aménagements 
sera à 75 % issu de la Commune d’Hérémence. Les enfants 
des écoles locales ont d’ailleurs participé au marquage 
des arbres qui serviront à construire le bâtiment dédié au 
tourisme. 

À moyen terme, le tunnel et ses abords sont appelés à 
faire d’Hérémence une destination en soi. Entre les hôtels 
Eringer et le Swiss Peak Resorts à venir, le village disposera 
bientôt de près de 1’300 lits. Il convient de rappeler que 
Thyon–Les Collons constitue l’une des portes d’entrée du 
domaine des 4 Vallées. 

Cette offre d’hébergement élargie va en outre apporter des 
prestations supplémentaires, telles que le thermalisme. Le 
premier atout de cette zone reste cependant son cadre 
naturel. On songe en premier lieu au panorama avec une 
vue grandiose qui embrasse à la fois le Cervin, la Grande 
Dixence et la Dent Blanche.

«Nous nous réjouissons de pouvoir com-
mencer ce projet important en 
termes de sécurité.»

Vincent Pellissier, 
Chef du Service de la mobilité 

(2018)
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En ce qui concerne le tunnel à proprement parler, les 120 
mètres de galerie ont été excavés sans difficulté particulière 
grâce à la méthode dite de «voûte parapluie» qui a été 
choisie pour limiter au maximum les vibrations, comme 
l'avait indiqué l'État du Valais dans un communiqué. 

Défis techniques

Dans les faits, le forage de cette galerie restait délicat. Il était 
crucial de ne pas déstabiliser les pyramides morainiques 
d’Euseigne. La perte de leurs coiffes rocheuses les aurait 
en effet exposées à l’effondrement. 

Afin de minimiser ces risques, des investigations avaient 
été effectuées dans le but d’évaluer l’impact possible sur 
la stabilité des pyramides. Malgré les précautions prises, 
le risque d’un effondrement durant les travaux n’était pas 
totalement nul. 

«Les blocs peuvent tomber demain comme dans quinze 
ou cinquante ans. Ce n’est pas grave si l’un ou l’autre bloc 
s’effondre. C’est l’évolution naturelle du site. Il suffit de se 
plonger dans des images d’archives pour se rendre compte 
de l’évolution du lieu», avait analysé le Géologue cantonal 
valaisan, Raphaël Mayoraz, en ajoutant que d’autres pyra-
mides allaient voir le jour grâce à l’érosion. 

Avec l’appui du bureau spécialisé de Vollèges Anadeo&co, 
plusieurs études ont par la suite été menées en vue de 
jauger les paramètres naturels les plus déterminants. Le 
risque d’impact du percement du tunnel sur les pyramides 
a en fin de compte été estimé très faible. 

Pour autant, il avait été jugé préférable d’éviter l’usage 
d’explosifs. Une méthode douce, qui a consisté à gratter 
la roche à l’aide d’une haveuse, a par conséquent été 
sélectionnée. 

Cette sorte de fraise de dentiste géante a commencé son 
travail en juin 2022 et l'a achevé à la fin de cette année-là. 
L'inauguration du nouveau tunnel a été programmée pour 
l’automne 2023. 

Actions entreprises

«Les blocs peuvent tomber demain comme 
dans quinze ou cinquante ans. Ce n'est pas grave 
si l’un ou l’autre bloc s’effondre. C’est l’évolution 
naturelle du site. Il suffit de se 
plonger dans des images d’ar-
chives pour se rendre compte 
de l’évolution du lieu.» 

Raphaël Mayoraz, 
Géologue cantonal 

Service des routes, transports 
et cours d’eau, Canton du Valais 
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Chronologie

Les principales étapes du développement du projet ont été 
synthétisées ci-après afin de favoriser la compréhension 
globale de la démarche. Ceci posé, la présente énumération 
ne se veut pas exhaustive;

 	 en 1981, le Service des routes, transports et cours d'eau 
(SRTCE) avait étudié un premier projet de modification 
du tunnel;

 	 en 1999, un étudiant de l'École de Tourisme de Sierre 
avait réalisé une première étude de valorisation du site 
des pyramides dans le cadre de son travail de diplôme;

 	 en 2010, le Conseil communal d'Hérémence avait créé 
une commission communale baptisée «Amélioration 
du site des Pyramides» dans le but de relancer cette 
réflexion et, si possible, de la finaliser. Cette démarche 
s'est inscrite dans le cadre de l'étude du Parc Naturel 
Régional (PNR).

	 Dans un premier temps, des travaux d'amélioration 
simples (chemins-signalisations) ont été effectués par 
l'équipe communale. Malgré l'échec du PNR en votation 
populaire, les réflexions se sont poursuivies. 

	 Elles ont abouti à l'élaboration d'une carte comportant 
un ensemble d'éléments de discussion et de proposi- 
tions diverses (bâtiment d'accueil, parcours thématiques, 
valorisation, etc.) qui étaient ressortis des différentes 
séances qui avaient été programmées à cette fin;

 	 afin d'évaluer la pertinence et la crédibilité d'une va-
lorisation des pyramides, le Conseil communal avait 
mandaté la HES-SO de Sierre «Section tourisme» pour 
qu'elle réalise une étude de faisabilité. Le rapport final 
de la HES-SO a été remis en octobre 2013;

 	 les autorités d'Hérémence ont validé le principe de mise 
en valeur du site le 20 août 2014;

 	 en juillet 2015, des études géologiques, hydrogéolo-
giques, géotechniques et des analyses vibratoires ont 
été menées à bien sur le site sur mandat du SRTCE;

 	 en octobre 2015, des études concernant l'impact sur 
l'environnement et une enquête préliminaire ont été 
conduites pour le tunnel sur mandat du SRTCE;

 	 pour avancer plus concrètement dans ce dossier et 
avant d'aller trouver les instances cantonales, le Conseil 
communal a confié le mandat, en séance du conseil du 
11 février 2016, au bureau Cagna + Wenger Architectes 
SA d'élaborer un cahier des charges et de mettre sur 
pied un MEP;

 	 le 14 décembre 2016, le Grand Conseil valaisan a accepté 
à l’unanimité d’entrer en matière sur l’octroi d’un crédit 
destiné à la construction du tunnel. Le projet a ensuite 
été affiné avant sa mise à l’enquête. Il a servi de base 
de travail pour le MEP;

 	 la mise à l’enquête publique de ce projet était prévue 
pour 2022. Les travaux de percement du tunnel ont ce-
pendant été retardés par un recours au Tribunal cantonal;

 	 en janvier 2022, la décision du Tribunal cantonal a été 
communiquée. Le recours contre l’exclusion de l’ad-
judication pour les travaux du tunnel des Pyramides 
d’Euseigne a été rejeté. Déboutés, les plaignants ont 
renoncé à faire appel au Tribunal fédéral, donnant dès 
lors le feu vert aux travaux de percement;

 	 du début du printemps 2022 à l’automne 2023, les travaux 
de construction et d’aménagement ont été réalisés.

Commune d'Hérémence
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Grégory Logean, président de la Commune d’Hérémence

Quelles sont les raisons qui ont poussé votre com-
mune à lancer ce chantier maintenant?
Trois motifs principaux l’expliquent. Le premier est 
la dimension sécuritaire liée au trafic. Le passage 
en question est étroit. On y enregistrait, qui plus est, 
une augmentation du trafic et le passage de nom-
breux poids lourds. Des touristes s’engageaient 
parfois sur la route pour prendre des photos. Le 
danger d’accident s’avérait trop conséquent.
La seconde explication résulte du souci de préser-
vation du site sur le long terme. Les contraintes sur 
les pyramides étaient devenues importantes avec 
les vibrations engendrées par le trafic croissant. 
La troisième raison a découlé de la volonté de 
favoriser la valorisation touristique de ce site d’ex-
ception qui constitue l’une des plus incroyables 
curiosités géologiques des Alpes. 

Le Canton vous a-t-il apporté son concours dans 
cette démarche?
Oui, nous avons été soutenus d’entrée. Dans la 
configuration de départ, le trafic de la route était de 
3’500 véhicules/jour. Or, les projections indiquaient 
que ce chiffre allait atteindre 5’250 véhicules/
jour à l’horizon 2035. Nous nous devions donc 
de fournir des réponses très concrètes à cette 
intensification du trafic.

Les responsables politiques ont bien saisi la né-
cessité d’investir dans ce secteur. Je rappelle qu’il 
s’agit d’une route cantonale. Le Grand Conseil a 
voté en 2016 un crédit d’engagement pour financer 
le percement du tunnel. 

«Grâce à une excellente planification  
réalisée en coordination avec le SDM, les dé-
sagréments ont pu être réduits au maximum.  
Sur l’ensemble de la durée de 
ce chantier, soit près de 18 mois, 
nous parlons de six semaines 
de perturbations. Pour le reste, 
les nuisances ont été limitées 
au strict nécessaire.» 

Grégory Logean 
Président d'Hérémence

Durant sa réalisation, la collaboration avec le Ser-
vice de la mobilité a été excellente. Nous avons 
travaillé ensemble sur plusieurs aspects concrets. 

Comment la population a-t-elle vécu le dévelop-
pement, puis la mise en œuvre de ce projet?
Cette démarche a été accueillie avec enthou-
siasme par notre population, mais aussi par l’en-
semble de la région. Il convient de rappeler que 
la route du tunnel est un axe stratégique situé au 
cœur du Val d’Hérens. 
En avril 2022, le début des travaux a suscité le 
même engouement. Il faut dire que ce site est 
exceptionnel. Voilà des décennies que la popula-
tion de la vallée attendait de telles améliorations. 
Ces éléments expliquent pourquoi le percement 
de ces 120 mètres de galerie a été accueilli avec 
enthousiasme par tout un chacun. 

La population de la région a tout de même dû 
subir des nuisances. Celles-ci ont-elles été bien 
acceptées?
Grâce à une excellente planification réalisée en 
coordination avec le SDM toujours, ces désa-
gréments ont pu être réduits au maximum. Sur 
l’ensemble de la durée de ce chantier, soit près 
de 18 mois, nous parlons de six semaines de per-
turbations. Pour le reste, les nuisances ont été 
limitées au strict nécessaire. Pour parvenir à ce 
résultat, le tracé actuel de la route avait été élargi 
en anticipation. Ces efforts ont été appréciés.

Quelles seront les missions du futur centre tou-
ristique?
Nous avons tenu à fixer les objectifs qu’il devra 
remplir avant même de nous lancer dans sa 
construction. Nous avons pour ce faire manda-
té le bureau Anadeo&co afin de développer un 
concept touristique autour du nouveau tunnel. 
Dans ce cadre, nous avons songé à des aspects 
très concrets qui dépassent la pure dimension 
communale. 

Témoignage

10



Ainsi, une part des résultats de la Finale Nationale 
de la Race d’Hérens 2023 servira à financer la 
promotion de nos produits locaux. Nous avons 
également un partenariat avec Grande Dixence SA 
pour la réalisation de la muséographie qui y sera 
proposée. Par le biais de ce type d’initiatives, nous 
souhaitons faire rayonner ce site sur l’ensemble 
du canton. 

D’un point de vue pratique, quelle sera votre stra-
tégie pour attirer davantage de visiteurs?
En premier lieu, l’Office du tourisme d’Hérémence 
disposera d’une antenne sur place. Deux théma-
tiques structureront les expositions qu’accueillera 
le pavillon, à savoir l’eau et la pierre. Nous propo-
serons une exposition thématique permanente et 
des expositions temporaires. Il y aura une salle 
dédiée aux conférences et aux concerts. Enfin, 
un espace dégustation et vente permettra à nos 
hôtes de découvrir les spécialités de notre terroir.

Commune d'Hérémence
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Perspectives

Fait primordial, les travaux du tunnel se sont déroulés sans 
incident, quand bien même les pyramides ne cessent 
d’évoluer et de se métamorphoser. Les précautions prises 
se sont révélées payantes. 

Conçu dans le sillage de cette première étape majeure, le 
développement du pôle touristique va faciliter la circulation 
des usagers sur le site grâce notamment à l’installation 
d’escaliers qui permettront d’accéder sans risque aux 
pyramides en formation en contrebas de la route. 

Pour élargir encore le périmètre exploitable, on mention-
nera que des liaisons vers les sources d’eau chaude de 
Combioula et vers le hameau d’Ossona (par une passerelle) 
sont à l’étude. Si elles se réalisent, cette phase marquera 
le début d’une ère d’échanges inédits entre les deux ver-
sants de la vallée.

Les liens entre Euseigne et Hérémence d’une part et les 
pyramides d’autre part vont en outre être consolidés. En 
termes de sécurité routière, il est prévu d’améliorer la 
visibilité pour les automobilistes dans certaines zones 
comme l’entrée d’Hérémence (dont le centre sera lui-même 
significativement remodelé).
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Projet lauréat
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La protection du site (IFP) d’emblée considère qu’aucune construc-

tion ne peut y être envisagée, cependant afin de répondre au pro-

gramme désiré par le Maître d’Ouvrage les architectes cherchent à 

diminuer leur propre impact de diverses manières. 

 	 Par la prise de conscience que les matériaux d’excavation résultant 

de l’excavation du nouveau tunnel ne pourront pas être conservés 

dans leur intégralité sur le site et que leurs mises en place ponc-

tuelles en quatre endroits a un fort impact et crée un préjudice 

paysager considérable. Ils proposent donc de les réduire de moitié 

et de les répartir longitudinalement parallèlement aux courbes de 

niveaux en seulement deux points, 

 	 Par le mode de construction en fragmentant les éléments, WC, 

bâtiment d’accueil, plateformes d’observation ou de repos de 

différentes tailles, 

 	 En choisissant des constructions en bois, se référant ainsi à un 

savoir-faire traditionnel général et courant, 

 	 En essayant d’établir une relation au sol respectueuse. Ainsi le 

bâtiment principal est essentiellement sur pilotis et les chemine-

ments ne le touchent jamais. Son emprise au sol est ainsi réduite 

au maximum, 

 	 En installant dans la pente le bâtiment principal, accessible unique-

ment par une passerelle, ils évitent ainsi une plateforme d’accueil 

conséquente difficile à intégrer tout en diminuant son impact visuel 

en hauteur depuis la route. De plus le bâtiment de par ses divers 

niveaux et ses parcours extérieurs multiples répartit naturellement 

les visiteurs qu’ils soient en groupe ou seuls, 

 	 En choisissant de déconstruire totalement la route cantonale à l’Est 

les architectes à posteriori cherchent à « réparer» le paysage déjà 

impacté par ses élargissements successifs en fonction du type de 

transport en transit. Mules, ensuite calèches, pour finalement en 

1947 la rendre accessible aux voitures. Le tunnel subissant à son 

tour les modifications y relatives. 

Aux points ci-dessus énoncés s’ajoutent toutes une série de consi-

dérations qui renforcent le concept général choisi en corrélation avec 

sa lecture dans le site. 

Ainsi la proposition de trois types de parcours, le premier accessible 

à une mobilité réduite, le deuxième pour une découverte du site des 

pyramides, le troisième pour appréhender l’environnement dans son 

ensemble, offrent une approche riche et diversifiée. 

 En établissant un parcours Nord-Sud, parallèle aux pyramides, 

les auteurs proposent une nouvelle lecture de celles-ci en les faisant 

découvrir par le bas tout en connectant ce tronçon à la deuxième 

boucle de promenade. Le visiteur a ainsi l’occasion d’expérimenter 

la morphologie du lieu en plus de vivre l’émotion du face à face au 

pied de la paroi. 

La reprise des éléments extérieurs des coursives rattache le visiteur 

aux codes de construction de la vallée, lui faisant prendre conscience 

de l’histoire et du mode de vie du territoire dans lequel il évolue. 

Les gloriettes sont autant de moment de respiration et de cadrages 

soit sur les pyramides soit sur le paysage. 

Le choix du bois se révèle judicieux de par sa réversibilité et 

en accord avec la dynamique du site. En effet il est en évolution 

constante, l’érosion tendant à effacer les pyramides actuelles tout en 

en faisant apparaître d’autres en contre-bas. Ainsi un démontage et 

une reconstruction dans le long terme restent possibles, ne laissant 

pas de traces à son emplacement actuel. Ce mode de faire appar-

tient au savoir-faire local s’inscrivant ainsi dans une vraie notion de 

développement durable. La relecture des coursives historiques n’est 

pas mimétique mais propose une réinterprétation vive et sensible de 

cet élément. Cependant le choix de l’implantation à l’Est le détache 

irrémédiablement du reste du village. 

Les gloriettes pourraient devenir un thème en soi en les dispersant 

dans la vallée, comme des stations d’approche au site, pour sa mise 

en valeur. Elles pourraient être un thème en soi au niveau de l’offre 

touristique. 

Le collège d’experts tient à relever les grandes qualités des proposi-

tions mentionnées plus haut et notamment celles du pavillon d’accueil 

alliant à la fois tradition et modernité tout en donnant une réponse à 

l’intention programmatique du Maître de l’Ouvrage. Cependant, son 

implantation n’assure pas une compatibilité avec l’IFP. Or le caractère 

«nomade» de sa conception et de sa matérialisation laisse envisager 

une implantation moins problématique et plus en relation avec le vil-

lage d’Euseigne et les éventuelles complémentarités fonctionnelles 

que cette situation peut engendrer. 
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